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Face à l’arbitraire des patrons et de l’Etat

Contre la répression des Militants Syndicalistes

Pour le droit au travail de nos Jeunes

En solidarité avec les vaillants 
Travailleurs de DANONE
                      Jeudi 23 Février 2006

Grande Journée de riposte et d’actions

Travailleurs, Peuple de Guadeloupe,

Plus de 50 gendarmes mobiles escortent 2 camionnettes de yaourts, en livraison vers les hypermarchés…cette précieuse cargaison provenant de France appartient au béké DELAVIGNE.

Il entend ainsi faire échec à la grève que soutiennent depuis plus de 8 mois les salariés de son entreprise de production de yaourts ; les salariés réclament principalement le paiement de toutes les heures supplémentaires effectuées, l’augmentation de leur salaire, le respect des recommandations de l’Inspection du Travail du 24 octobre 2005.

C’est cela la Guadeloupe ;
· des milliers de jeunes sont maintenus dans la précarité des contrats destinés soi-disant à favoriser leur insertion et leur employabilité. Après avoir servi principalement dans les établissements publics, écoles, communes, Conseil Général, Conseil Régional, au terme de leur contrat, ils sont jetés à la rue pou féré chyen é pentiré syel ou placés dans de nouveaux contrats précaires avec diminution de leur salaire comme il a été 

     proposé aux jeunes du Collège de Bebel.
C’est cela aussi la Guadeloupe ;
· 60.000 femmes et hommes au chômage, 32000 ne vivent qu’avec le RMI, 17.000 familles an misè, en-dessous du seuil de pauvreté, 8 chômeurs sur 10 sont sans formation, sans qualification, 82 % des demandeurs d’emploi inscrits à l’ANPE ont au plus un niveau CAP-BEP.

C’est cela encore la Guadeloupe ;
· 1 décès sur 3 survient avant l’âge 65 ans, du fait principalement du SIDA et des accidents de circulation; le cancer est la première cause des décès féminins, 1 guadeloupéen sur 4 est touché par l’hypertension artérielle après 18 ans, le diabète est 2,5 fois plus élevé ici qu’en France, les agents du CHU, principal établissement de santé, font 1 mois de grève pour obtenir des thermomètres, des lits qui roulent, des alèzes et des prescriptions médicales,

· le patron de Gardel DIEULEVEUT, avec l'assurance que certainement lui garantie l'État financeur à plus de 70 % de ses investissements, déclare qu'il ne négocie plus au-delà de 2,5 % d'augmentation mais consent à discuter alors que la loi l'oblige à négocier, c'est la NAO mais cela aussi c'est la Guadeloupe :

· Tout en engrangeant des centaines de milliers d'euros de fonds publics sur les dix dernières années, les hôteliers ont licencié plus de 1200 salariés, fermé ou transformé en résidence hôtelière plus de 15 établissements hôteliers,

Encore et toujours la Guadeloupe ;
· quand enfin 80 % des entreprises n’ont aucune représentation syndicale protégeant les Travailleurs, tant en matière de conditions de travail, d’hygiène et de sécurité qu’en matière salariale, quand 60 % des conflits du travail naissent de la non-application du droit du travail ; 
Il n’est pas surprenant que la contestation syndicale soit assimilée au terrorisme et réprimée comme tel, et que les DELAVIGNE, HAYOT , VIVIES et autres VION bwaré èvè léta, ne voient dans le dynamisme syndical et la revendication salariale que de la subversion devant lesquels ils se sont organisés.
Dorénavant, selon eux, satisfaire une revendication sur le droit du travail équivaut à une soumission, une entreprise criminelle.
C’est bien ce pays pékli, entravé par la maladie, la faillite de toute autorité politique, la fuite de la responsabilité politique, le contrôle de l'économie et des richesses par une petite minorité, dékaré par la consommation de biens importés et distribués par les békés ; aux eaux, cours d’eau et produits agricoles pollués par le chlordékone ; guetté par l’épidémie de leur nouveau chikungunya… qu’ils voudraient que nous acceptions san bougoné !
Kalbandé 
C'est oser revendiquer, oser dire non à toutes les indignités 
qu'ils voudraient nous imposer et au mépris qu'ils nous affichent

Oser se soutenir mutuellement, oser penser que la Guadeloupe 
peut construire une autre société.
SCANDALE !

Scandaleux le sort fait aux ouvriers de DANONE, 

Scandaleux les licenciements dans les secteurs comme l'Hôtellerie, la Banane, le BTP, où sévissent de riches entrepreneurs gavés de fonds publics 
Inquiétante toute la violence pratiquée entre eux par notre jeunesse, divini an nou.
Pour la riposte dans l'engagement, la solidarité et l'action

Le Jeudi 23 Février 2006, nous tous Travailleurs, nous qui faisons leur richesse, qui donnons à d'autres mandat pour nous représenter, protéger nos intérêts et nous garantir tous nos droits, devant leur mépris, leur arrogance et leur incapacité
Jeudi 23 Février 2006, an nou pwan larila

Jeudi 23 Février 2006, nou ké gannyé ansanm-ansanm lontan plis Dignité é Respè

Lay i pann i sèk !


Tous en grève le Jeudi 23 Février 2006

Rassemblement a 8 h -  Z.I. de Jaula  au Lamentin

Piquet de grève DES OUVRIERS  de DANONE
P-à-P, le 17/02/06
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